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Le parcours de la démo-
cratie et son ancrage 
dans les habitudes fo-

calisent l’attention des mé-
dias  qui en sont également 
les meilleurs défenseur-
promoteurs. On observe 
toutefois, que lorsqu’une 
crise survient, comme celle 
que traverse actuellement 
la Côte d’Ivoire, aucun 
domaine n’est épargné, y 
compris celui des médias. 
Ils tanguent dangereuse-
ment entre professionna-
lisme et sensationnalisme, 
responsabilité et pyromanie. 

En effet, au regard de la part 
prise par certains médias 
dans la désagrégation de 
la cohésion sociale, dans 
certaines parties de la Côte 
d’Ivoire, il est nécessaire 
de rappeler que le profes-
sionnel des médias obéit à 
une éthique, à une déonto-
logie et que demain il sera 
responsable devant la Côte 
d’Ivoire, et l’histoire des 
conséquences de son com-
portement.

Alors même que l’on est en 
droit d’attendre des médias, 
qu’ils accompagnent, de 
manière constructive, la 
consolidation de la paix 
et l’esprit de tolérance, le 
lecteur, le téléspectateur, 
l’auditeur, l’internaute est 
complètement dérouté tant  
le décor planté par une cer-
taine presse est alarmant et 

violent. Les professionnels 
des médias, attachés aux 
fondamentaux du journa-
lisme, sont tout aussi dé-
routés tant la crédibilité de 
la profession est mise à mal 
par l’ampleur de la fiction et 
de la mauvaise foi dans le 
traitement de l’information. 

Il est encore temps d’éviter 
le naufrage. On se rappelle 
encore de la couverture 
exemplaire de la campagne 
présidentielle, notamment le 
Face à Face entre les deux 
candidats, le 25 novembre 
2010, à l’avant-veille de 
l’élection, moment qui reçut 
un écho panafricain, tant 
la maestria des acteurs de 
cet exercice, le premier du 
genre pour la Côte d’Ivoire, 
avait émerveillé au-delà des 
frontières. On se rappelle le 
sens de la responsabilité qui 
avait guidé les acteurs de 
la régulation en faveur de 
l’accès à l’information des 
populations sur l’ensemble 
du territoire. 

On se souvient que la cen-
taine de radios de proximité 
à travers le territoire a opté 
pour une ligne citoyenne en 
préparant les populations 
à un vote exemplaire, avec 
un taux de participation de 
84% au premier tour de la 
présidentielle et 81% au 
second. Ces radios sont 
encore à saluer aujourd’hui. 
Elles œuvrent au quotidien 

pour le maintien d’un envi-
ronnement postélectoral 
apaisé dans plusieurs villes  
à travers des émissions sur 
la Paix et la cohésion-so-
ciale, le dialogue et la tolé-
rance. 

De même, dans un envi-
ronnement empreint de 
rumeurs malveillantes et 
haineuses, certains médias 
restent attachés aux pré-
ceptes du journalisme. Ils 
appellent les consomma-
teurs à se détourner des 
campagnes mensongères 
et nocives, ils mettent en 
garde contre les consé-
quences des appels à la 
haine, les dangers de la dé-
sintégration des liens sécu-
laires inter communautaires. 
Ils rappellent aux lecteurs, 
téléspectateurs, auditeurs, 
internautes qu’ils sont les 
premiers censeurs des mé-
dias, dont la notoriété et la 
survie ne dépend que d’eux. 

Enfin, ils ont l’importante 
responsabilité de livrer aux 
Ivoiriens et à la commu-
nauté internationale, une 
information attachée aux 
faits, pour faciliter une saine 
compréhension des enjeux, 
une lecture constructive de 
la situation pour une Côte 
d’Ivoire moderne qui avance 
résolument dans la voie de 
la légitimité 

Sur une col’

Volume 1 • N°005 ONUCIhebdo • 25 mars au 1er avril 2011 ••



• Passation de charges entre les Généraux Béréna et Hafiz 

L’ONUCI en action1

2

Le Général Gnakoudè  Béréna a officiellement 
pris fonction à la tête de la force de l’Opération 
des Nations Unies en Côte d’Ivoire (ONUCI) le 

22 mars dernier. La passation de charges avec son 
prédécesseur, le Général Abdul Hafiz, a eu lieu à Se-
broko au siège de la mission. Revenant sur son année 
passée à la tête des casques bleus de l’ONUCI, le gé-
néral Hafiz a estimé que son bilan était « positif » tant 
avant les élections qu’après celles-ci. Pour mémoire, 
la force, s’appuyant sur  son mandat,  a apporté un 
soutien conséquent au plan logistique, matériel et sé-
curitaire à l’organisation de l’élection présidentielle, 
qui, de l’avis de tous, a été une réussite totale pour 
l’ONUCI. La situation postélectorale et surtout, les 
affrontements constatés à l’Ouest entre les Forces 
républicaines de Côte d’Ivoire (FRCI) et les Forces de 
défense et de sécurité (FDS), ont préoccupé le désor-
mais ex-chef de la force. Il reste néanmoins optimiste 
sur la suite  estimant que « nous sommes presqu’à 
la fin de cette crise ». Le Général Hafiz retourne dans 
son pays le Bangladesh après une mission d’un an 
qualifiée de « réussite totale ». Le Général Béréna, qui 
a eu droit aux honneurs militaires le 21 mars 2011, 
prend donc les rênes de la force avec l’intention de 

mettre sa riche expérience à son service et de jouer 
avec ses hommes, sa partition pour le retour de la 
paix en Côte d’Ivoire. Pour ce faire, le patron de la 
force onusienne, s’est immédiatement mis au travail 
en visitant le Golf Hôtel dont la protection est l’une 
des missions principales du mandat. D’autres visites 
suivront dont, des prises de contact avec les diffé-
rentes forces Ivoiriennes et avec les unités des diffé-
rents secteurs basées en Côte d’Ivoire.

•  Les Soldats de la Paix du 3è bataillon du Bangladesh au
    secours des populations de Man

Il aura fallu moins d’une heure aux vingt casques 
bleus du troisième bataillon du Bangladesh, BAN-
BATT 3 de l’ONUCI Man pour aider à éteindre le feu 

qui s’est déclaré dans une boutique située au quartier 
avocatier  sur l’axe Facobly-Man. Une citerne d’eau 
de 5000 litres a été utilisée par les soldats de la paix 
pour venir à bout des flammes et contrôler la situa-
tion. Deux personnes légèrement brûlées lors de cet 

incendie ont reçu des soins prodigués par  l’équipe 

médicale de l’hôpital de l’ONUCI. M. Seba Ali, Le 
propriétaire de l’espace abritant la boutique a eu ces 
quelques mots : «  on remercie l’ONUCI qui est venue 
au secours de nos frères. Je voudrais remercier les 
casques bleus, qui sont venus pour éteindre le feu ». 
De son côté,  le Major  Hossain Parvez du BANBATT 
3, qui a dirigé cette opération, a répondu que cette 
action s’inscrivait dans le cadre de la coopération 
civilo - militaire d’aide humanitaire aux populations 
ivoirienne. 
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Plus qu’un défi, sa contribution au retour défini-
tif de la paix en Côte d’Ivoire devient pour le 
bataillon Nigérien (NIGERBATT) de l’ONUCI, 

un véritable sacerdoce. De jour comme de nuit, il 
multiplie actions de sécurisation, patrouilles mixtes, 
échanges avec les populations, pour assurer au 
mieux son mandat et redonner confiance à ces 
hommes, femmes et enfants meurtris par plusieurs 
années de crise. Le 16è Détachement Nigérien en 
République de Côte d’Ivoire (16è DENIRCI) ou NI-
GERBATT (Bataillon nigérien) basé dans la région 
des Savanes, assure chaque jour, selon le comman-
dant Moussa Kimba, des missions de sécurisation 
sous forme de patrouilles diurnes et nocturnes, avec 
une vingtaine de soldats dans la ville de Korhogo  et 
dans la campagne. Ces derniers temps par exemple, 
la recrudescence des vols de motos l’a amené à in-
tensifier ses patrouilles et partager les informations 
avec les autres forces en présence, pour dissuader 
tout potentiel voleur. En plus de cet aspect sécuri-

taire, le NIGERBATT assiste les populations en leur 
prodiguant des soins de santé gratuits dans son ser-
vice sanitaire, leur distribue de l’eau potable et assure 
l’escorte des fonctionnaires de l’ONUCI en mission. 

• Le Nigerbatt : un contingent au service de la paix en Côte d‘Ivoire

Les populations de Bodokro, située à 65 km à 
l’Ouest de Bouaké,  ont accueilli le 23 mars, 
l’Opération des Nations Unies en Côte d’Ivoire 

(ONUCI) pour une sensibilisation à la consolidation 
de la paix et à la préservation d’un environnement 
postélectoral apaisé .M. Issa Koné de la section Etat 
de droit de Bouaké a dissipé les inquiétudes des po-
pulations qui reprochent à la mission d’être inactive 
face à la recrudescence de la violence dans le sud du 
pays. ‘’L’ONUCI peut vous paraitre lente dans ses ac-
tions mais sachez qu’elle agit. Maintenir la paix n’est 
pas facile. Malgré la difficulté, l’ONUCI accomplira 
son travail au profit des populations’’ a-t-il affirmé. 

Toujours concernant la situation socio-politique, il a 
été question des méfaits de la rumeur qui aujourd’hui 
plus qu’hier, mettent à mal la cohésion sociale. Mme 
Fatoumata Ouattara du Bureau de l’Information Pu-
blique a invité les populations de cette localité  à s’en 
méfier et à cultiver plutôt les valeurs qui fondent la  
cohésion sociale. La rencontre avec les populations 
de Bodokro, qui rentre dans le cadre des activités de 
sensibilisation de proximité de la mission a permis 
aux participants d’avoir une meilleure compréhension 
du rôle et du mandat de l’ONUCI, mandat qui s’est 
adapté à la crise postélectorale.

• Sensibilisation à Bodokro

ABENGOUROU 94.7 • ABIDJAN 96.0 • ADZOPE 96.0 • BANGOLO 91.1 • BONDOUKOU 100.1 • BOUAKÉ 95.3 • BOUNA 102.8 • BOUNDIALI 90.0 
• DABAKALA 93.9 • DALOA 91.4 • DANANÉ 97.6  DAOUKRO 94.7 • DUEKOUE  91.1 • FERKESSEDOUGOU • 104.4 • GUIGLO 93.7 • KORHOGO 

95.3  • MAN 95.3 • ODIENNÉ 101.1 • SAN-PEDRO 106.3 • SEGUELA 101.8  • TABOU 95.3 • TOULEPLEU 93.7 • YAMOUSSOUKRO 94.4 •  
ZUENOULA 95.3

FRÉQUENCES ONUCI FM



4

‘’ Aujourd’hui je peux affirmer que je connais le tra-
vail que vous faites. Je vous encourage dans cette 
mission pour le bonheur des populations. Si ce 

contact avait été fait auparavant, les populations 
auraient mieux compris votre présence en cote 
d’Ivoire’ ».

Konan Emile, habitant de Bodokro et participant 
à la sensibilisation de l’ONUCI

Les messages de paix  : 3

« Les violences postélectorales en 
Côte d’Ivoire ont fait 52 morts durant 
la semaine écoulée, portant le bilan à 
462 tués depuis la mi-décembre»

« Le village d’Akekoi considéré comme 
étant un bastion pro-Gbagbo dans la 
commune d’Abobo et majoritairement 
peuplé de membres de l’ethnie Attié, a 
été attaqué par de jeunes gens armés 
à bord d’un véhicule de type 4x4. Au 
moins un civil a été tué au cours de 
cette attaque

« L’actualité de la semaine a été dominée par les opé-
rations de pilonnage de la commune d’Abobo par les 
Forces de Défense et de Sécurité (FDS) à partir du 
camp commando d’Abobo et des quartiers avoisi-
nants, notamment Angré et Plateau Dokoui »

« L’ONUCI rappelle aux responsables des FDS, aux 
éléments du « Commando invisible » et aux autres 
acteurs de la crise post-électorale, que les attaques 
généralisées ou systématisées lancées sciemment 
contre des populations civiles peuvent constituer des 
crimes contre l’humanité »
« Les orgues de Staline ne sont pas des armes 
conventuelles et ce depuis la deuxième guerre mon-
diale. Est-ce qu’on peut les utiliser ? Non »

«  Nous sommes une mission de paix et non une mis-
sion d’imposition de la paix »

« Ce n’est pas la responsabilité de l’ONUCI de chan-
ger son mandat. Nous exécutons le mandat que nous 
a conféré le Conseil de sécurité »

« Nous concentrons une grande partie 
de nos troupes  pour la sécurisation 
de l’hôtel du Golf. C’est une tâche 
vitale pour le processus de paix »

« Là où nous troupes sont en pa-
trouilles, nous avons pu prévenir des 
crimes à grande échelle. Nous ne 
pouvons pas assurer la sécurité de 
tous en même temps»

« Faire la guerre des chiffres est indé-
cent ou utiliser les morts à des fins 

politiques »

«  Nous rapportons des faits vérifiés nous avons un 
centre d’appels qui nous permet de rapporter des 
allégations, puis nous allons sur le terrain. Pour la 
comptabilisation, nous devons avoir l’identité, le lieu 
où la personne à été tuée, els contacts de la famille. 
Cela permet d’éviter de faire des doublons ».

« La Force a exécuté, au cours de la semaine écou-
lée 1 114 patrouilles terrestres et aériennes. La ville 
d’Abidjan a enregistré à elle seule 151 patrouilles 
terrestres. Une patrouille renforcée a rapporté, le 17 
Mars 2011, les douilles d’obus de mortier de 81mm 
tirés au marché d’Abobo et dans ses environs par les 
forces spéciales du camp du Président Gbagbo »

« La semaine écoulée, 1228 patients ivoiriens ont 
été traité gratuitement et 22 100 litres d’eau potable 
distribués, soit une augmentation de 100% en soins 
médicaux et 10% en fourniture d’eau potable »

L’Onuci face à la presse :2
L’arrivée du Général Béréna à la tête de la force, les patrouilles faites par la force,  la violence qui 
s’accroît, l’exode interne et externe qui se poursuit, le soutien apporté aux populations. Des questions 
d’actualité qui ont été évoquées ce jeudi 24 mars par le Porte-parole de la mission onusienne, Hama-
doun Touré et Guillaume Ngefa, Chef adjoint de la Division des Droits de l’Homme. Extraits. 
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Situation des Droits de l’homme4   
L’impact de la crise postélectorale en Côte d’Ivoire 

sur les droits économiques, sociaux et culturels 

La violence politique, avant et après les élec-
tions présidentielles en Côte d’Ivoire, a donné 
lieu à des violations et abus massifs des droits 

de l’homme. La crise a eu une incidence négative 
sur la réalisation des droits économiques, sociaux 
et culturels. L’imposition de sanctions par l’Union 
Européenne, la fermeture de la branche nationale 
de la Banque Centrale des Etats d’Afrique de 
l’Ouest (BCEAO) qui a entraîné la fermeture de cer-
taines des banques principales, occasionnant des 
problèmes de liquidité et l’appel à une campagne 
de désobéissance civile par le Rassemblement 
des Houphouetistes pour la Démocratie et la Paix 
(RHDP), la coalition d’opposition qui a remporté le 
second tour de l’élection, sont des facteurs qui ont 

aggravé la situation socio-économique de la Côte 
d’Ivoire. L’approvisionnement en produits de pre-
mière nécessité a été perturbé, conduisant à une 
augmentation des prix. L’accès aux soins de santé 
et à l’éducation ont été également compromis, en 
raison de l’absence de personnel dans certains 
secteurs. A cela s’ajoute la rareté croissante de 
médicaments. Plusieurs personnes sont gagnées 
par le chômage, limitant ainsi leur capacité à accé-
der aux produits alimentaires de base dont les prix 
ont actuellement augmenté. Dans cette situation, 
les femmes et les enfants continuent d’être les plus 
vulnérables, y compris avec peu ou pas d’accès 
à des services médicaux et sociaux appropriées 
pour les victimes de violence sexuelle.

                   médecin militaire de Divo

« Ils sont gentils et ils s’occupent bien des gens ; mer-
ci à l’ONUCI. Que la paix revienne en Côte d’Ivoire, 
nous les enfants nous voulons la paix et travailler 
pour être quelque part dans l’avenir ». Tels sont les 
propos de Mariam DIAKITE, 14 ans, venue bénéfi-
cier de soins et de médicaments gratuits, suite à une 
brûlure chimique à la potasse. Coïncidence, c’est la 
toute première consultation du Docteur LAYID. Arri-
vé le 16 mai 2011, à Divo, le Lieutenant Colonel des 
Forces Armées Royales marocaines (FAR), est âgé de 
quarante huit ans (48 ans) et père de trois enfants. Il 
est le médecin du  14è contingent militaire marocain 
basé à Divo et participe à sa toute première mission 
en Côte d’Ivoire et dans une force de maintien de la 
paix. Cet officier supérieur des FAR dit être satisfait 
de son choix d’appartenir à l’ONUCI et de participer 
à une mission humanitaire, au nom des liens histo-
riques et d’amitié qui lient son pays le Maroc, à la 
Côte d’Ivoire.  « Au delà de mon travail avec mes col-
laborateurs, mission qui consiste à nous occuper de 
la santé du personnel militaire marocain, nous met-
tons en œuvre le volet humanitaire de la mission en 
assistant sur le plan médical, les populations locales. 

Cela nous amène à assurer régulièrement des consul-
tations  et la remise gratuite de médicaments destinés 
normalement au personnel militaire du contingent ». 
« Malgré le contexte difficile, nous allons continuer 
de recevoir les malades, prendre soin d’eux et faire le 
nécessaire pour leur bien être. Notre souhait est que 
la paix revienne en Côte d’Ivoire pour le bonheur des 
ivoiriens et de  toute l’Afrique».

Une contribution appréciée

Portrait : Lieutenant Colonel LAYID-Addi, 5   
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ONUCI FM, la Radio de la Paix, dont l’objectif premier 
est d’informer les Ivoiriens dans le sens de la paix et de 
la réconciliation nationale vous offre des tranches d’in-
formation régulières tous les jours à partir de 07h00. La 
Radio de la Paix vous propose aussi des reportages, des 
émissions, de la culture et de la musique. 

Tous les jours dans le 7-12, à 7h40, ONUCI FM vous 
propose des reportages spéciaux. Pour la semaine qui 
s’annonce, les reportages s’intéressent à l’impact  de 
la crise post-électorale sur les activités économiques à 
Tieningbé et à Bouaké. Un autre reportage se penche 
sur les efforts des populations de Gbolo pour la main-
tenance de leurs pompes à eaux. Au menu,  également, 
la lutte que mène l’ONG Soutra à Odienné sur différents 
sujets, dont la lutte contre les mutilations génitales fémi-
nines. 

DITES MOI DOCTEUR, le samedi à 14h00, offre les 
conseils du docteur sur la conduite à tenir lorsqu’un 
enfant est atteint de tuberculose.

Dans la soirée du lundi, à 18h40, EMPLOI JEUNES...
LES BONS PLANS vous propose des conseils sur dif-
férents emplois tels que :Comment gérer un kiosque ou 
un café? 

ESPACE ENFANT abordera le thème de la discipline, ce 
samedi, à 16h40 et le dimanche, à 13h10.

La rubrique hebdomadaire sur le VIH/SIDA explique, le 
mercredi à 20h30, ce qu’il faut faire quand un membre 
du couple est séropositif.  

En collaboration avec la radio de la Paix, l’ONG Search 
for Common Ground traite du travail des enfants.  
ENFANT EN ACTION se rend pour cela dans une fa-
brique de charbon de bois à Guiglo. PASSERELLE va à 
Irogogoua pour y découvrir la méthode tradi-moderne de 
gestion des communautés villageoises. WORO WORO 
TOUR nous éclaire sur les alliances inter ethniques. En-
fin, UNIS DANS NOS DIFFERENCE aborde la question 
du  respect des droits humains en temps de crise.

Sur ONUCI FM ...7

L’image de la semaine6

Visitez notre site web : www.onuci.org Adresse twitter ONUCI : @ONUCINFO


